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ies canons ä tir rapide.

Depuis quelques mois, la question des canons ä tir rapide a

gagne encore en actualitö. En annoncant, en decembre
dernier, que l'Allemagne allait introduire les canons ä tir rapide,
Ies journaux frangais affirmaient que le ministre de la guerre
de France avait decide, dans sa seance du 21 decembre, la
transformation du materiel de l'artillerie de campagne.

Les gens prudents, ceux qui demandent qu'on ne se decide
qu'en parfaite connaissance cle cause, et qu'on ne repete pas
la faute commise lors de l'adoption hätive du fusil Lebel,
immediatement depasse par des armes meilleures, ceux-lä recom-
mandent de ne pas se presset'. La transformation de rartillerie

exigera des sommes considerables ; tout le materiel :

bouches äfeu, affüts et une partie des caissons devront ötre
construits ä neuf; il ne faut se decider que si ce matöriel est
assez perfectionne pour que de longtemps on n'en puisse pas
trouver de meilleur et qu'il röponde ä toutes les exigences.

C'est dans ce sens que s'exprime, dans la Revue generale
des Sciences', le capitaine d'artillerie Moch, un des officiers
cles mieux informös et des plus compötents dans la construetion

des bouches ä feu et du matöriel. C'est aussi le meme
esprit qui inspire, dans la Ribliotheque universelle ', quelques
pages pleines cle verve et d'ä-propos, sur La crise actuelle de

l'artillerie, ä l'officier de cette arme qui signe Abel Veuglaire.
Apres avoir nettement depeint la Situation et avoir expose les
desiderata de l'artillerie, ii combat ä son lour les Solutions
brusquees et celles qui ne peuvent avoir d'application generale.

Tres justement, il dit :

cc On a proposö de renoncer ä la coüteuse mesure
de transformations radicales. A quoi bon tenir tant ä doter
toute l'infanterie francaise du meme fusil, toutes les
batteries du möme canon? Que si un modele supörieur etait
trouve, pourquoi n'en fabriquerait-on pas im nombre minimum

d'exemplaires, de quoi en armer, par exemple, un ou
deux ou trois corps d'armee Les troupes les plus exposees
benöficieraient de cet engin perfectionne : elles seraient les
premieres appelees ä le recevoir. Mais, pendant le cours de

1 Sous le titre Artillerie et Budget, livraison de fevrier 1897.

s Numero de mal 1697.
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la fabrication, ou ä la suite cle ces premiers essais en grand,
l'activite ingönieuse des constructeurs, la sollicitude toujours
en eveil des officiers ne manqueraient pas de trouver un
modele encore meilleur, qu'on donnerait aux corps d'armöe
privilegiös ; ceux-ci, ä leur tour, remettraient ä d'autres
corps celui qu'elles avaient. C'est ainsi que, dans les familles
pauvres, les aines repassent ä leurs cadets ceux de leurs effets

qui ont cessö de leur aller ou de leur plaire. Mais les cadets
ne sont pas sans porter envie, en ce cas, aux grands qui ont
la chance du neuf ; les derniers venus se sentent un peu
sacrifies ; leur Situation (l'införioritö les humilie. Ce n'est pas
un sentiment d'humiliation, mais de crainte, que cloit donner
la possession d'une arme qui a cessö d'elre bonne ou, plus
exaetement, qui a cesse d'etre la meilleure. A la proposition
ingönieuse dont je viens de parier, on oppose donc le fächeux
•effet moral qui rösulterait d'une inegalite flagrante entre les
differents rögiments. De deux soldats, dont l'un a le fusil le

plus cc dernier cri n, et dont l'autre n'a qu'un cc tlingot n repute
im peu •> rococo >¦*, comment exiger qu'ils fassent egalement
leur devoir'.' Pour qu'ils se conduisent aussi bien l'un que
l'autre, ne faut-il pas prealablement les placer dans des conditions

identiques? Et, d'autre part, que deviendra, avec ce
mode de renouvellement progressif, la tant desiree unitö cle

materiel'? Dans l'armee inötamorphosee en une tour de Babel,
chacun parlera une langue difförente ; la specialisation des

reserves s'imposera, et il en rösultera bien des inconvenients,
ä commencer par l'alourdissement tactique de l'armee, car
personne ne voudra s'eloigner de ses sources spöciales de

ravitaillement. 11

II n'en est pas moins vrai que les essais en grand ont
commence. La France possede dejä un obusier de campagne ä

tir rapide de 12 cm. pour le tir courbe, et la remise ä quelques

batteries d'un canon de campagne ä tir rapide,
probablement du calibre de 75 mm., est imminente, sinon faite.

D'apres VUnteroffizier Zeitung, de Berlin, plusieurs Abthei-
lungen du 1er regiment d'artillerie de campagne de la garde
sont pourvues du nouveau canon ä tir rapide. II en est de

meme du regiment d'artillerie de campagne n° 6, en garnison
ä Breslau et ä Schvveidnitz, et d'un regiment bavarois.

L'Autriche, d'apres le general von Wuich, aurait, sur le

nouveau materiel, des etudes tres avancees du comite techni-
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que et des ateliers de construetion cle rartillerie, et serait ä

meme de produire nn matöriel superieur ä celui des autres
Etats. On l'öbtiendrait en employant des sortes de bronze
irivalisant avec les meilleurs aciers. Jusqu'ä ce jour, il n'aurait
pas ete encoire question en Autriche, d'experiences sur une
grande echelle.

La Suisse- n'est pas restee en arriere, dans ses recherches et
ses experiences, tout au moins. Comme suite ä ses Etudes
d'un materiel de campagne et de montagne, dont la Revue
militaire suisse a dejä eu l'occasion de parier, le Bureau
d'artillerie vient de publier en manuscrit le troisieme terme de

cette importante trilogie : Les canons d tir rapide. Nous avons
obtenu du Bureau d'artillerie l'autorisation de reproduire cette
etude et l'en remercions ici. Elle interessera tous nos lecteurs.
La description des divers canons de campagne et de montagne,

rendue avec une admirable nettete par le colonel Pagan,
permet de se faire, möme sans figures, une idee parfaitement
exaete des divers modeles presentes dans celte ötude et d'en
saisir les particularites. On verra qu'il s'en trouve d'extreme-
ment interessantes.

Les tableaux comparatifs de la fin simplifient aussi la
recherche des valeurs cle chacun des systömes decrits dans la
brochure et reunissent sur une meme page la plupart cles

renseignements numeriques de meme categorie. Ces tableaux
seront faciles et pröcieux ä consulter.

Les essais avec le nouveau materiel pourront commencer
des que ie credit supplementaire de 100000 fr., que le
Departement militaire demande au Parlement dans la presente
Session de juin, aura etö aecorde.

NOUVELLES ET CHRONIQUE

SUISSE
Societe des officiers. — Section vaudoise. -— Le Comite de la

Section vaudoise adresse la circulaire suivante aux officiers vaudois non
encore membres effectifs de la Societe :

Lausanne, le 22 mai -1897.

Messieurs et chers camarades.
Nous vous adressons ci-joint la convocation ä la röunion des officiers

•vaudois les 3 et 4 juillet prochain, ä Vevey, en vous invitant ä vous y
1697 18
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